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Et, priant mieux, il recevra des grâces de plus en plus abon­
dantes qui le presseront de vivre dans le rayonnement direct 
de la sainte Hostie, afin que sa-persévérance soit confiée au 
bon Maître lui-même.

Quant aux enfants de chœur, comprenant si mal ordinaire­
ment la grandeur de leurs fonctions, ne serait-il pas souveraine­
ment désirable que le pasteur se dévouât à prendre en par­
ticulier, au moins une ou deux fois par semaine, cette caté­
gorie spéciale de ses catéchisés, pour lui donner un supplé­
ment d’instruction eucharistique ? — Mais, dira-t-on, ils ne 
viendraient pas! autant convier des étourneaux à entendre 
un discours que les enfants de chœur de certaines paroisses

Avez-vousà écouter une instruction spéciale pour eux. 
essayé ? répondrons-nous. Avez-vous essayé avec une in­
lassable persévérance, avec une pressante douceur, en vous 
servant, par exemple, comme prétexte à ces réunions, d’une 
leçon de chant ou de tout autre motif capable d’attirer vos 
Eliacins ?

A cette élite que l’on ne fatigue point par de longues ins­
tructions, l’on fait comprendre sous forme attrayante ce que 
doit être un enfant de chœur; quel est le sens catholique de 
ses fonctions; puis on lui donne aussi l'intelligence des- paroles 
latines, que nos jeunes servants de Messe répètent incons­
ciemment chaque jour...en les écorchant d'ailleurs ou en les 
escamotant bien souvent! On enseigne encore à chaque en­
fant quelle doit être sa tenue intérieure et extérieure durant 
les saints offices, quel respect, quel amour tout spécial Jésus 
lui demande pour son Eucharistie dont il est le petit serviteur 
attitré. Ces gamins peuvent devenir des anges,—ou bien 
se changer de plus en plus en démons,—suivant qu’on les fait 
entrer ou non dans le pur rayonnement des grâces eucharis­
tiques. Quels gages de préservation morale et religieuse 
seraient ainsi offerts aux jeunes âmes que Satan regarde avec 
une jalousie spéciale; puis quel excellent moyen pour favo­
riser les vocations sacerdotales en germe que de veiller avec 
un soin tout paternel sur les enfants appelés par le Seigneur 

■ au pied des autels.


